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H est bon de savoir que lorsque M. de Lamotte était au

Détroit, voulant attirer le commerce de toutes les nations à

son poste, avait envoyé des colliers aux Mascoutins et

Quiquapous pour les i.iviter à faire village au Détroit, oii il

leur ortrait une place, ce qu'ils acceptèrent, et où étant venus

au nombre d'environ quarante familles, y firent un fort à

l'endroit qui leur lut marqué. Comme cette nation est

crainte et haie des autres nations, à cause de son arrogance,

on commença à fomenter une conspiration contre ceux qui

étaient établi!* au Détroit, et effectivement, en 1712, le Sieur

Dubuisson, commandant au Détroit, les conspirants Hurons

et Outaouais, au nombre d'environ neuf cents hommes, se

rendirent au fort des Français, à qui le commandant fil

ouvrir la porte, oii ils entrèrent brusquement, et montèrent

sur les bastions qui commandaient le fort des Renards, sur

lequel ils firent plusieurs décharges de mousqueterie. Un
des chefs des Renards éleva sa voix, en parlant aux Français,

en ces termes :
" Qui est-ce que cela veux dire, mon père, tu

nous as invité à venir demeurer auprès de toi, dont ta parole

est toute fraîche dans nos sacs, et tu nous déclares la guerre,

où est le sujet que nous t'en avons donné. Apparemment,

mon père, tu ne îe souviens point qu'il n'y a point de

nations, de ceux qui se disent tes enfants, qui n'uient trempé

l«urs mains dans le sang des Français; je suis le seul à qui

tu ne pourrais faire ce reproche, et cependant tu te joins à

nos ennemis pour nous manger; mais sache que le Renard

«si immortel, et si, en me défendant, je répands du sang des

français,que mon père ne me le reproche point." Et rapporta

plusieurs autres particularités. Son audience finie, ou plutôt

interrompue par la mousqueterie, le Renard y répondait très

bien, et travaillèrent nuit et jour à creuser des cavernes dans

leur fort, pour y mettre leurs familles à couvert des armes à

feu. Le quatrième jour, le Renard commençant à manquer

de tout pour vivre, éleva encore sa voix en ces termes :

** Mon père, je ne m'adresse point à toi, je parle à ces

femmes qui se cachent dans ton fort, que s'ils sont aussi

braves comme ils le disent, qu'ils se détachent quatrevingt


